Nuit de Pâques : 2017  (Mt 28,1 à 10)
 «Christ est ressuscité». Voici 3 mots qui changent notre vie. Trois mots que nous devrions avoir sans cesse sur nos lèvres et dans notre cœur, trois mots qui devraient accompagner chacune de nos respirations, car ‘Christ est ressuscité’ est le sens même de  notre vie. La puissance de la Résurrection c’est de nous faire passer de la mort à la Vie. C’est de nous faire sortir  de notre vision morbide, catastrophique du monde qui nous entoure. Ce monde qui veut nous faire croire que nous allons dans le mur et que lorsque nous y serons alors viendra le sursaut  salvateur.  Le sauveur n’est pas dans la catastrophe et dans la mort mais dans la vie. C’est ce message que le Christ est venu nous apporter. Et pas uniquement l’apporter comme on remet un télégramme, mais le vivre avec nous. La croix n’est pas le symbole de la mort du Christ mais celui de la mort de la mort.

 
Coupé de Dieu, la mort nous emprisonne dans l’enfer. Et l’enfer commence dès notre naissance, nous ne le savons tous que trop bien. Combien de fois n’entendons-nous pas  ‘Ma vie est un enfer parce que elle ne se passe pas comme je voudrais, parce que j’ai un sentiment d’abandon, d’incompréhension, de ne pas être respecté dans ma personne, dans mes pensées, de ne pas avoir été aimé, etc’ Tous nous avons ces moments de noirceur et si nous n’y prenons garde la couleur de la vie au lieu d’être de plus en plus lumineuse, vire de plus en plus au gris foncé. Nous nous ‘enfer-mons’ dans cette état de noirceur permanente et tournons le dos à la Vie. Saint Jean Chrysostome nous donne le remède dans son homélie: «Que nul ne craigne la mort, car la mort du Seigneur nous a rendus libres… L’enfer a pris ce qui est visible et il est tombé sur ce qui est invisible.» Si nous croyons que le Christ est la Vie, que cette Vie est en nous alors nous entrons dans une autre dimension qui dans la mort nous fait découvrir la Vie, dans la laideur de l’enfer, nous amène à découvrir la beauté invisible avec nos yeux, qui nous habite. C’est ce qu’on appelle avoir le regard du Ressuscité. Si le Christ n’est pas ressuscité, la mort aura toujours le dernier mot. Mais s’Il est ressuscité alors tout ce qui nous arrive dans notre existence humaine est métamorphosé, transfiguré. La fête de Pâques, la Solennité des solennités ne prend du sens pour nous chrétiens que dans la foi en Christ, animé par l’Esprit Saint. Si le monde a été créé ce n’est pas pour la mort mais pour la Vie. La Résurrection du Christ vient nous faire redécouvrir la joie qui nous habite dans nos profondeurs. «C’est le Jour de la Résurrection ! Peuples, rayonnons de joie. C'est la Pâque, la Pâque du Seigneur! De la mort à la vie,… Christ Dieu nous a menés. »  La joie de la Résurrection est cette puissance divine qui vient nous fortifier. «Nous te supplions maintenant Seigneur de nous garder dans la joie pascale» a chanté le diacre dans l’Exultet. Car la Joie est le signe extérieur d’une prise de conscience d’une réalité intérieure, celle de la présence dans mes profondeurs de la Vie, de l’Amour, de quelqu’un de plus grand que moi, qui n’est pas contraint par la finitude de mon corps. La joie, c’est le signe qu’il y a une source de Vie qui m’habite, qui m’informe, qui me fait vivre. 

Lorsque Marie-Madeleine et l’autre Marie, la mère de Jacques, arrivées au tombeau reçoivent d’un ange resplendissant de lumière la nouvelle de la Résurrection, elles partent en courant dans la crainte et dans la joie. Dans la Crainte car elles viennent de vivre un tremblement de terre, voir un ange resplendissant, le tombeau vide, entendre l’ange qui leur annonce la résurrection de leur bien-aimé. Est-ce qu’elles ne rêvent pas ? Que s’est-il passé ? C’est trop de choses à la fois. Et en même temps pour Marie-Madeleine, apprendre que son Yeshoua bien aimé est ressuscité est une nouvelle qui l’a remplie de joie. Ce qu’elles sont en train de vivre est si extraordinaire que cela suscite en elle ces sentiments contradictoires de crainte et de joie.  Aujourd’hui, comment vivons-nous cette nouvelle de la résurrection? Et après l’ange, c’est Jésus Lui-même qui se présenta à elles en disant: « Salut, Ne craignez pas, allez et annoncez à mes frères que je suis ressuscité»  Le Christ répète le ‘ne craignez pas’ de l’ange. Si le Christ est d’abord apparu à Marie-Madeleine c’est parce qu’elle avait une sensibilité plus à l’écoute du Christ dans son cœur. Les apôtres suivaient le Christ plus avec leur raison, leur intelligence, elle Le suivait avec le cœur. Elle était plus à même de recevoir et d’entendre l’annonce de la Résurrection, elle était plus en contact avec sa voix intérieure, son intuition. Souvenons-nous des paroles du répons du 3ème nocturne du jeudi-saint: « Seigneur la femme tombée  dans la multitude des péchés, ayant l’intuition de ta divinité, pris la charge des myrophores.» Ce message que Le Christ dit à Marie-Madeleine est aussi pour nous, Cultivons la part intuitive de notre être. L’intuition c’est le chemin privilégié qu’emprunte l’Esprit-Saint pour nous toucher. 
Allons-nous aussi porter la bonne nouvelle de la Résurrection. Non pas uniquement en disant: «Christ est ressuscité» mais en étant les témoins de la Résurrection. Soyons des Vivants rempli de joie. Transmettons cette joie signe de la présence en nous de la Vie du Christ ressuscité. 
Christ est ressuscité.







+ Bernard (12/04/2017)   
Col 3.1-4
 1 Ainsi, si vous êtes ressuscités avec le Christ recherchez les choses d’en haut où le Christ est assis à la droite de Dieu, 

2 ayez le sens des choses d’en haut et non de celles qui sont sur la terre. 

3 Car vous êtes morts et votre vie est cachée en Dieu avec le Christ. 

4 Votre véritable vie, c'est le Christ, et quand il paraîtra, alors vous paraîtrez aussi avec lui en participant à sa gloire.
Matthieu 28, 1à10

1Après le Sabbat, à l’aube du premier jour de la semaine, Marie de Magdala et l’autre Marie s’en vinrent voir le sépulcre.

2Et voici : il y eut un grand tremblement de terre, et un ange du Seigneur descendant du ciel s’approcha, roula la pierre et s’assit dessus. 

3Son aspect était comme l’éclair, son vêtement blanc comme la neige ; 

4à sa vue les gardes tremblèrent d’effroi et devinrent comme des morts.

5Prenant la parole l’ange dit aux femmes : “Ne craignez pas ! Je sais bien que c’est Jésus le crucifié que vous cherchez. 

6Il n’est pas ici, car Il est ressuscité comme Il l’avait dit : venez, voyez le lieu où Il gisait ; 

7puis partant en toute hâte, allez dire à ses disciples : « Il est ressuscité des morts et voilà qu’Il vous précède en Galilée, c’est là que vous Le verrez ». Voilà que je vous l’ai dit”.

8Quittant le tombeau sans tarder, dans la crainte et dans la joie, elles coururent l’annoncer aux disciples ; 

9et voici, Jésus Lui-même se présenta à elles en disant: “Salut !” Alors s’approchant, elles Lui saisirent les pieds et se prosternèrent devant Lui. 

10Jésus leur dit : “Ne craignez pas, allez et annoncez à mes frères qu’ils s’en aillent en Galilée et là ils me verront”.
